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GRENOBLEETSESQUARTIERS

Des riffs de guitares féroces
et précis façon Slayer, des

constructions mélodiques
qui vous rappelleront Iron
Maiden, la noirceur de Black
Sabbath. Et pour finir, un
guerrier viking “antidélu-
vien” sur la pochette de leur
premier EP…

Les cinq Grenoblois de Ri-
sing Steel possèdent vrai-
ment tous les codes du hea-
vy metal, courant hard rock
qui marqua les années 80.

Si la Cuvée grenobloise a
toujours fait une place au
hard rock lors des précéden-
tes éditions, sélectionner Ri-
sing Steel pour ce cru 2015
confirme une chose : le mé-
tal existe bien à Grenoble, il
a son public et, depuis quel-
que temps, commence à of-
frir une programmation de

plus en plus étoffée. Pour
preuve, le concert d’Exodus
et Testament à La Belle Élec-
trique…

Les cinq de Rising Steel ont
pas mal roulé leur bosse.
Aux guitares : Virgile, du
projet Electrick Shock et To-
ny “Riffman”, de feu Fire-
crackers. À la batterie : Zard,
ex-Duster 71. À la basse :
Flo, issu du garage rock de
Stoner Destroy. Enfin, au
chant : Fabrice Casaro, gé-
rant de Metallian Store Gre-
noble et organisateur de
nombreux événements mé-
tal sur l’agglo.

« On s’est rencontrés
autour du projet Moutain
Sessions qui, à l’époque,
avait réuni une cinquantai-
ne d’artistes grenoblois et
aboutir à une quinzaine de

titres inédits, explique Tony.
Rising Steel est le seul grou-
pe né de cet événement qui
perdure encore ».

Après le lancement de ce
premier EP et le clip “War-
lord”, tourné au Prunier
Sauvage par Magali Laro-
che, l’agenda 2015 sera plu-
tôt chargé pour les Rising
Steel : un album en prépara-
tion, un concert de lance-
ment de la Cuvée le 26 fé-
vrier à la Bifurk, un autre à
l’AmpéRage le 29 mars et
une participation au festival
Metalgresifest le 31 mai.

Christophe CADET

Le 26 février avec
Camelspiders et Quai d’Orsay,
pour le lancement de la Cuvée
grenoboise. La Bifurk, à
20h30. Tarifs : 5/8 euros. Les cinq membres du groupe ont pas mal roulé leur bosse.

SCÈNE LOCALE | Le groupe Rising Steel est sur la Cuvée grenobloise et en concert à la Bifurk le 26 février

Oui, Grenoble est aussi une ville “métal”ÉLECTIONS DÉPARTEMENTALES
Hakima Necib et Pascal Garcia : « La
tranquillité publique doit être restaurée »
Ü HakimaNecib et Pascal Garcia, candidats de la gauche et
duPSsur le cantondeGrenoble1, ont euxaussi des chosesà
dire sur un sujet dont on parle beaucoup ces derniers temps :
« Les habitants et commerçants du Rondeau et du rond-point
Esmonin nous ont fait part de leur désarroi et de leur colère
concernant l’extension du campement situé avenuede l’Euro-
pe, et des nuisances qu’il génère. Des personnes y vivent
dans des conditions indignes, et les riverains se sentent
abandonnés. Cette situation est la conséquence du choix de
lamunicipalité deGrenoble qui a rétabli l’eau et l’électricité sur
ce site à la fin dudispositif hivernal de2014, contre l’autorité du
préfet et de l’État. Sans nier la complexité de ce problème,
nous insistons sur la nécessaire collaboration entre toutes les
institutions concernées, afin de relancer le partenariat qui
existait entre l’État, le CCAS, et le conseil général, jusqu’en
2014. Cela avait permis de trouver des solutions concertées
pour l’hébergement d’urgence, et lamise en place de disposi-
tifs d’intégration. En parallèle, la tranquillité publique des
habitants de ces quartiers doit être restaurée. »

POLITIQUE EXPRESS

L’ACTUALITÉ GRENOBLOISE en images

VIE culturelle

La poétesse Sandrine Davin vient de publier son septième
recueil de poésies intitulé “Gravitation” (aux éditions Mon
Petit Éditeur). Née en 1975 à Grenoble, Sandrine Davin
écrit depuis de longues années des poèmes et des
paroles de chansons. Ses textes finement ciselés abordent
des sujets divers et variés, qui gravitent autour de la
splendeur de la vie. Ils s’interrogent aussi sur le sens de
celle-ci. Dans un poème de son dernier ouvrage, elle écrit :
“Dans le noir/Des ombres passent/Au-dessus de la
tête/Les silences meurent enfin.”

“Gravitation”, le nouveau recueil
de la Grenobloise Sandrine Davin

À la Comédie de Grenoble, on pousse aussi la
chansonnette. La preuve ce dimanche soir avec “Mon
Renaud préféré” interprété par la voix de Julien Sigalas, le
piano et l’accordéon d’Étienne Champollion. De
“Hexagone” à “Ma gonzesse” sans oublier les derniers
albums, ce petit répertoire nous a refait découvrir ce
chanteur entre rage et tendresse.

Si Renaud m’était conté

De jeunes Brésiliens de la favela de Recife ont partagé dernièrement avec des membres du
Fournil, à l’initiative du directeur Joris Schotte, un spectacle mêlant théâtre, danse, chant et
poésie burlesque. Laurent Poncelet, metteur en scène et fondateur de la compagnie Ophélia
Théâtre, a rencontré ces jeunes dans le cadre de leur travail avec la formation “O Grupo Peno
Chao”. À noter que la compagnie présente “Le Soleil juste après”, créé avec 11 artistes des
favelas du Brésil, des périphéries du Maroc et des rues du Togo. À l’Heure Bleue (Saint-
Martin-d’Hères), demain à 20 h, et jeudi à 14 h 15. Infos au 04 76 14 08 08.

Théâtre, danse, chant… du Brésil jusqu’au Fournil Inauguré le 7 février au Méliès, le 3e festival jeune public
“Voir ensemble” est terminé. Le prix de jury structures a été
attribué au film “Les Boxtrolls” de Graham Annable et
Anthony Stacchi. Le prix du public a été décerné à la
quasi-unanimité au “Baron de Crac” de Karel Zeman.
Enfin, “Mune, le gardien de la lune” de Benoît Philippon et
Alexandre Heboyan a obtenu le prix de jury enfants. L’un
des temps forts de la journée a été la projection de la série
de courts-métrages “Le monde magique d'Uzi et Lotta” en
présence du réalisateur Uzi Geffenblad.

Clap de fin pour le festival “Voir
ensemble” au cinéma Le Méliès

Vous avez besoin d’un mé-
dicament mais en êtes dé-

jà à votre quatrième pharma-
cie sur Grenoble… Plus be-
soin de courir et de chercher :
rendez-vous maintenant sur
pharmanity.com

Un projet que l’on doit en-
core à l’IncubaGEM de Gre-
noble École de Manage-
ment. Alban Charrière y a
fait ses études de webmarke-
ting. Des compétences qu’il a
alliées à celles de Samuel
Mottin, pharmacien de for-
mation. Ensemble, ils ont
créé un service qui va surtout
faciliter la vie aux parents
d’enfants en bas âge et aux
médecins ou infirmiers.
Pharmanity.com est un site
Internet de “Web-to-store”,

comprenez “recherche sur
internet et achat en pharma-
cie”. « Nous nous étions
d’abord dirigés vers un com-
parateur de prix des produits
commercialisés en pharma-
cie. Puis, notre projet a pris
une autre dimension : nous
ne faisons pas de la vente
mais les visiteurs peuvent
trouver les disponibilités des
produits en temps réel dans
les pharmacies de leur ville.
Plus besoin de courir toutes
les pharmacies avant de
trouver ce que vous cher-
chez, les mises à jour se font
automatiquement et en
temps réel. »

Pour Alban et Samuel, les
gérants, Pharmanity.com
s’inscrit aujourd’hui à contre-

courant de la vente en ligne
des médicaments, autorisée
depuis début 2013. C’est une
manière moins coûteuse
d’acheter les produits : « On
se rend compte que les médi-
caments sont souvent plus
chersen lignequ’enpharma-
cie, à cause des frais de port.
En plus, les clients ne les ont
pas immédiatement. L’inté-
rêt pour les patients est de
pouvoir gagner du temps et
de l’argent sur leurs produits
de santé. » Aujourd’hui,
22 000 pharmacies sont réfé-
rencées sur le site dont une
centaine particulièrement
active. À Grenoble, 25 phar-
macies sont consultables sur
le www.pharmanity.com

A.B. Alban Charrière et Samuel Mottin.

IDÉE | Un nouveau projet de l’IncubaGEM de Grenoble École de Management

« Plus besoin de courir toutes les pharmacies… »

Olivier Razemon, auteur de
l’essai “Le pouvoir de la

pédale”, donne une confé-
rence ce soir à la Maison des
associations.

Ü Olivier Razemon, quel
pouvoir a le vélo ?
«Multiples ! Le vélo est un
moyen de transport simple,
fiable, peu cher, pas polluant,
rapide car on va 4 fois plus
vite qu’à pied et en plus il est
bon pour la santé et pour
l’économie locale ! En effet,
lorsqu’on se déplace à vélo,
on tend à faire ses achats à
proximité, visiter plusieurs
magasins plutôt qu’une seule
grande surface. Le vélo ra-
mène de l’activité en ville. De
nombreuses cités européen-
nes ont bien compris ces
avantages, mais en France, le

vélo est sous-utilisé. Les gens
n‘ont pas encore conscience
de ces pouvoirs.»

Ü Pourtant ça semble simple
de se déplacer à vélo…
«Certes, c’est un objet très fa-
milier mais il y a beaucoup de
préjugés : le vélo, c’est ”pour
les pauvres” ou, au contraire,
“pour les bobos” ou bien en-
core “pour les sportifs”, com-
me s’il fallait être capable de
grimper les cols des Alpes
pour pédaler en ville ! On en-
tend aussi que le vélo, « c’est
risqué », alors que ce qui est
vraiment dangereux à vélo,
ce sont les voitures.»

Ü Que faire pour donner envie
aux gens de se déplacer à vélo ?
«Déjà, réorganiser les villes
pour donner plus de place au

vélo. Attention, il ne s’agit
pas de mettre des pistes cy-
clables à tout va ! Dans le
cœur des villes, voitures et
vélos peuvent cohabiter,
mais il y a une concurrence
entre les modes : un moyen
efficace de favoriser le vélo
est de réduire la vitesse maxi-
mum autorisée, par exemple
à 30 km/h. En revanche, sur
les grands axes, il est néces-
saire de protéger les cyclistes
en construisant des pistes.»

Ü À Grenoble, moins de 7 %
des trajets se font à vélo, peut-
on augmenter cette part ?
«J’aime bien comparer Gre-
noble à Bolzano, une ville du
nord de l’Italie. Comme à
Grenoble, la ville est assez
plate et a une importante
densité de population. La dif-

férence, c’est qu’à Bolzano,
près de 30 % des gens circu-
lent à vélo ! On a juste perdu
du temps en France. Pour rat-
traper ce retard, il faut de la
volonté politique. Justement,
cequi sepasseàGrenobleest
intéressant. Un maire (1) qui
se déplace à vélo, cela m’in-
trigue. J’ai hâte d’en savoir
plus sur sa politique cycla-
ble.»

Recueillis par Barbara SATRE

Ce soir à 20 h 30 à la maison
des associations. Conférence
et dédicace de son livre “Le
pouvoir de la pédale : comment
le vélo transforme nos sociétés
cabossées”, édition Rue de
l’Échiquier.
Entrée gratuite.
(1) Olivier Razemon rencontre
cematin Eric Piolle.

« Il faut comprendre les besoins 
des habitants et communiquer 
pour les inciter à changer leurs 
habitudes », plaide Olivier 
Razemon.

CONFÉRENCE | Le blogueur expliquera ce soir pourquoi la bicyclette est indispensable en ville
Olivier Razemon, et son fameux “pouvoir de la pédale”


